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dévouement envers l’Eglise. Nous nous associons de grand 
cœur à ces témoignages honorables.

Au sens propre du mot, M. Tardivel a été jusqu’ici notre 
seul journaliste catholique. Avec une inlassable ardeur, il a 
défendu la vérité intégrale contre tous les adversaires, quels 
qu’ils fussent.

Canadien-Français, non par origine, mais par choix et par 
raison, il a exalté et soutenu de toutes ses forces l'idée natio­
nale canadienne-française.

Sou rôle a donc été considérable parmi nous, soit comme dé­
fenseur de la foi catholique, soit comme avocat de la patrie ca­
nadienne-française.

Peu d’hommes ont été chez nous l’objet à la fois de tant d’ad­
miration et de tant d'aversion. Cela suffit à indiquer quelle a 
été la valeur du directeur de la Vérité.

Son caractère paraissait difficile à définir, puisqu’il a été jugé 
de tant de façons diverses et même opposées. Noua n’avons 
pas à dire en ce moment quelle est à cet égard notre manière 
de voir.

Quoi qu’il en soit, cette carrière toute de dévouement à la 
religion et à la patrie, et qui tout entière s’est passée dans un 
incroyable labeur et dans le désintéressement le plus absolu, 
est un grand exemple dans un temps où les caractères se font 
si rares.

Dès ici-bas, Dieu a commencé de récompenser son fidèle che­
valier par des consolations qui ont dû adoucir notablement les 
amertumes et les tristesses des longs mois de maladie et des 
suprêmes adieux. Comme surtout il a dû remercier la Provi­
dence de lui avoir accordé la joie de pouvoir, avant de s’en 
séparer, confier son œuvre de la Vérité à un successeur dont 
les talents, le patriotisme et le dévouement à l’Eglise réalisaient 
ce qu’il pouvait souhaiter de mieu:..

Pour nous qui, de nombreuses années durant, avons entre­
tenu avec le journaliste défunt des relations d’amitié — voilée 
en ces dernières années par des malentendus plus que par des 
divergences véritables—.nous prions [Dieu d’accueillir dans 
la céleste paix le vaillant lutteur qui, au cours de sa vie, ne 
connut pas le repos. Que nos lecteurs veuillent bien aussi se 
souvenir de lui devant le Seigneur.


